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Appel à manifestation mercredi 19 mai face à
la répression en Iran
lundi 17 mai 2010, par Collectif / Signatures multiples (Date de rédaction antérieure : 16 mai 2010).

Appel a manifestation contre le régime iranien

Le Mercredi 19 mai
De 15h00 à17h00
devant l’ambassade de la République
Place d’Iéna 75016 Paris – Métro Iéna

Un rassemblement à l’appel de différentes organisations de la gauche iranienne et kurde est
organisé ce mercredi 19 mai de 15h à 17h devant l’ambassade de la République Islamique d’Iran à
Paris, Place d’Iéna (Métro Iéna). Ce rassemblement est organisé pour dénoncer la vague
d’exécutions en cours.

Ci-dessous un communiqué de l’AFP confirmant la condamnation à mort de six autres prisonniers
politiques. Cette vague de terreur s’inscrit dans la continuité de la répression qui s’abat depuis la
réélection d’Ahmadinejad. En signe de protestation contre les exécutions de militants Kurdes
notamment, les villes du Kurdistan iranien ont été le cadre d’une grève générale très suivie ce jeudi
13 mai. A l’approche de « l’anniversaire » de la réélection d’Ahmadinejad, divers appels commencent
à circuler émanant de secteurs différents de la société (un appel de divers réseaux étudiants à la
grève dans les universités pour ce mardi 18 mai par exemple). Le bras de fer continue.

Dans cette situation, les initiatives de l’opposition de gauche en exil doivent être soutenues.

M. & S.

Iran : Confirmation de la peine de mort de six opposants

Dépêche AFP du 15 mai 2010

La justice a confirmé la peine de mort contre six opposants arrêtés lors des troubles post-électoraux
de 2009 et accusés d’appartenir à l’organisation des Moudjahidine du peuple, principal groupe
d’opposition armée au régime iranien, a indiqué samedi le procureur de Téhéran.

Trois d’entre eux auraient été arrêtés lors d’émeutes en décembre, selon M. Abbas Jafari Dolatabadi
qui les a identifiés comme “Ahmad Daneshpour Moghadam, Mohsen Daneshpour Moghadam et
Alireza Ghanbari”.

“Ce sont des partisans des monafeghine (hypocrites, terme utilisé pour désigner les Moudjahidine).
Leur peine de mort est devenue définitive, mais ils ont demandé une grâce”, a déclaré le procureur
cité par l’agence Fars.

https://europe-solidaire.org/spip.php?auteur226


M. Jafari Dolatabadi a également indiqué que “les peines de mort contre Mohammad Ali Saremi,
Jafar Kazemi et Mohammad-Ali Haj-Aghai, (…) des monafeghine, ont été confirmées”, précisant
qu’ils avaient été arrêtés en septembre.

Le procureur avait annoncé en début d’année que dix personnes arrêtées lors des manifestations de
l’opposition avaient été condamnées à la peine capitale par le tribunal de première instance.

M. Jafari Dolatabadi a précisé que “les condamnations à mort de Motahareh Bahrami Haghighi,
Reyhaneh Haj-Ebrahim et Hadi Ghaemi avaient été commuées en peine de prison” sans toutefois
donner d’autres détails.

Par ailleurs, la peine capitale prononcée à l’encontre de Mohammad-Amin Valian, étudiant arrêté
lors des manifestations, a également été commuée en trois ans et demi de prison ferme, selon
l’agence Isna, citant le parquet révolutionnaire de Téhéran.

Toujours selon le parquet, la cour d’appel a confirmé la peine de trois ans de prison ferme d’Azar
Mansouri, l’une des dirigeantes du Front de la participation, l’un des principaux partis réformateurs
interdits par les autorités.

Enfin, le journaliste réformateur Massoud Bastani a été condamné à six ans de prison ferme, selon
l’agence Ilna.

Deux militants accusés d’appartenir à un groupe monarchiste clandestin et arrêtés, eux, avant le
scrutin présidentiel de juin 2009, ont été pendus le 28 janvier, marquant les premières exécutions
d’opposants depuis le début de la crise politique provoquée par la réélection controversée du
président Mahmoud Ahmadinejad.

Dimanche dernier, un militant d’un groupe monarchiste et quatre membres du groupe rebelle armé
kurde PJAK ont été pendus dans la prison d’Evine à Téhéran.

APPEL AU RASSEMBLEMENT

Le dimanche 9 mai 2010, la République Islamique d’Iran a exécuté cinq prisonniers politiques dont
quatre d’origine kurde.

Il s’agit de Shirine ALAMHOULI, Farzad KAMANGAR, Mehdi ESLAMIAN, Farhad VAKILI et Ali
HAIDARIAN. Emprisonnés depuis plusieurs années, torturés sauvagement, ils ont été exécutés de
manière précipitée alors que trois d’entre eux attendaient le verdict de leur appel en cassation.

Ces exécutions ont provoqué une vague de protestation à l’intérieur et l’extérieur d’Iran et sous
forme d’une grève générale dans les villes du Kurdistan d’Iran.
Depuis son instauration, la République Islamique d’Iran mène une politique répressive à l’encontre
de toute forme d’opposition démocratique, tout particulièrement contre ses minorités, comme le
peuple Kurde. Cette répression permanente prend très régulièrement la forme d’actes barbares et
génocidaires.
Nous exprimons notre vive inquiétude face à la situation des vingt quatre autres prisonniers
politiques iraniens, dont seize Kurdes, condamnés à mort par les tribunaux islamiques.



Indignés par l’ampleur de l’injustice et l’atrocité de ces crimes contre les opposants iraniens, nous
lançons un appel à la solidarité pour le respect de la démocratie et des libertés fondamentales en
Iran et vous invitons à vous joindre au rassemblement organisé :

Le Mercredi 19 mai
De 15h00 à17h00
Place d’Iéna 75016 Paris – Métro Iéna
Paris, le 15 mai 2010

–  Association des Kurdes résidants en France
–  Organisation des femmes du 8 mars (Iran – Afghanistan) - Paris
–  Alliance internationale pour soutenir des ouvriers d’Iran – Paris
–  Solidarité socialiste avec les travailleurs en Iran
–  Association pour la Défense des Prisonniers Politique et d’Opinion en Iran

En finir avec les crimes du pouvoir iranien !

L’Union syndicale Solidaires, comme bien d’autres forces syndicales, associatives et politiques
partout dans le monde, condamne l’exécution de Farzad Kamangar, Ali Heydarian, Farhad Vakili,
Shirin Alam-Hoolee et Mehdi Eslamian, tué-e-s par le pouvoir iranien.

Ces 5 militant-e-s ont été condamné-e-s à mort parce qu’ils/elles ont défendu les droits humains, la
démocratie, la liberté.

Le régime au pouvoir en Iran a toujours refusé les demandes de diverses organisations
internationales, qu’elles portent sur l’exigence de libération des prisonniers politiques, sur la
révision de leur procès, ou même sur la possibilité de leur rendre visite.

L’Union syndicale Solidaires s’associe à toutes les forces qui réclament la fin de la peine de mort, la
fin des emprisonnements pour délit d’opinion, la fin des arrestations pour activité syndicale, … en
Iran comme partout dans le monde !

Union syndicale Solidaires
www.solidaires.org

STOP AUX EXÉCUTIONS EN IRAN.

COMMUNIQUÉ DU NPA

Depuis la réélection d’Ahmadinejab qui a entrainé protestations et manifestations en Iran, une vague
de terreur s’est abattue sur le pays. Dimanche 9 mai, cinq prisonniers politiques ont été exécutés.

La lutte continue en Iran. Ainsi, le 13 mai, une grève générale a été très suivie dans les villes du
Kurdistan iranien pour protester contre les exécutions de militants kurdes.

http://www.solidaires.org


A l’approche du premier anniversaire de l’élection d’Almadinejab, un rassemblement des
organisations de la gauche iranienne et kurde aura lieu mercredi 19 mai, de 15h à 17h, devant
l’ambassade de la république d’Iran , Place d’Iéna.

Le NPA soutient ce rassemblement et sera présent.

Le 17 Mai 2010.

Halte aux crimes du régime de Téhéran !

Communiqué du Nouveau Parti Anticapitaliste

Le NPA condamne fermement l’exécution, par le régime iranien, de cinq prisonniers politiques,
quatre Kurdes et une femme.

Farzad Kamangar, enseignant et syndicaliste et les quatre Kurdes Mehdi Eslamian, Ali Heydarian,
Farhad Vakili, Shirin Alam-Holi ont été pendus le dimanche 9 mai dans la prison d’Evin, à Téhéran.
Ils étaient accusées d’« inimitié à l’égard de Dieu » et d’avoir commis des « actes terroristes ».

A l’approche du 1er anniversaire des élections présidentielles truquées qui ont permis la réélection
de Mahmoud Ahmadinejad, la dictature théocratique tente vainement, par de tels crimes, de freiner
la marche du peuple iranien vers la démocratie et la justice sociale.

Le NPA est solidaire avec les peuples d’Iran et soutien leur lutte pour le renversement de la
dictature, pour les libertés démocratiques, les revendications et les droits du monde du travail.

Le 14 mai 2010.

Iran : Assez de crimes !

Communiqué du PCF (Parti Communiste Français) suite à l’exécution de cinq prisonniers
politiques à Téhéran le 9 mai :

Le PCF exprime sa tristesse et son indignation après l’exécution de 5 prisonniers politiques en Iran.
Parmi les victimes de cette exécution, quatre sont d’origine kurde, dont une femme.

Cette exaction du pouvoir théocratique et de son Président est un véritable crime politique.

Le pouvoir iranien craint les manifestations populaires à l’approche du 1er anniversaire des élections
présidentielles qui ont vu une réélection contestée d’Ahmadinejad et le renforcement de la
répression.

Les autorités de Téhéran tentent de dissuader les démocrates iraniens de faire entendre leur voix.
Des dizaines de prisonniers politiques sont ainsi maintenus dans des couloirs de la mort, otages,
prêts à être exécutés sur simple décision du pouvoir. Les démocrates, les forces progressistes dans



le monde, les institutions internationales doivent faire entendre leur voix pour que cessent ces
crimes barbares. Le PCF continuera d’apporter sa solidarité au peuple iranien, à tous les démocrates
de ce pays qui luttent pour la liberté et pour leurs droits.

Parti communiste français, Paris, le 11 mai 2010.

“Ne les laissez pas exécuter nos jeunes”

Iran Solidarity, 10 mai 2010

“Aujourd’hui, mon travail vient juste de commencer”, la mère de Farzad Kamangar, prisonnier
politique exécuté, tenant la photo de son fils.

“Si nous restons silencieux, ces exécutions continueront”, Mohammad Amin Kamangar, frère du
prisonnier politique exécuté.

Dans les premières heures du dimanche 9 mai 2010, le régime islamique d’Iran a exécuté les
prisonniers politiques Farzad Kamangar, Ali Heydarian, Farhad Vakili, Shirin Alam-Houli et Mehdi
Eslamian. Ces quatre homme et cette femme ont été exécutés pour leur opposition politique au
régime. Les condamnations ont été exécutées en secret, sans que leurs familles ou avocats ne soient
informés, et malgré le fait que trois de ces dossiers étaient en cours de révision.

Farzad Kamangar (né en 1975) était enseignant et militant des droits humains, arrêté en 2006 et
accusé d’être “ennemi de Dieu” dans un “procès” qui a duré sept minutes. Mehdi Islamian a été
arrêté le 4 mai 2009, a passé six mois en cellule d’isolement, et son frère a aussi été exécuté. Shirin
Alam Hooli a été arrêtée en mai 2008 à Téhéran et condamnée à mort en novembre 2009. Ali
Heydarian et Farhad Vakili étaient emprisonnés depuis 2006/2007.

Les familles des cinq prisonniers exécutés ont appelé à une manifestation devant l’université de
Téhéran pour le lundi 10 mai. On attend du monde à cette protestation. Depuis hier (9 mai), des
milliers de personnes se sont rassemblées pour protester devant les ambassades et consulats de la
République Islamique dans plusieurs villes à travers le monde. A Londres, Paris et Francfort, des
manifestant(e)s en colère ont bombardé les bâtiments avec des oeufs, de la peinture rouge et des
pierres. Les protestations continueront toute la semaine.

Iran Solidarity est outragé par les exécutions des cinq prisonniers politiques comme par les
exécutions récentes de 45 immigrés afghans en Iran et appelle les gens, partout, à se lever pour
protester contre les exécutions en Iran et, partout, à se joindre aux rassemblements devant les
ambassades et consulats de la République Islamique ou à organiser des actions de solidarité contre
les exécutions où ils se trouvent. 27 autres prisonniers politiques risquent de façon imminente d’être
exécutés et ont besoin du soutien de la population.

La mère de Farzad Kamangar avait dit récemment ; “Si quelqu’un peut faire quelque chose, merci
de le faire. Ne les laissez pas exécuter nos jeunes en masse. Vous et le monde devaient être ma
défense. Merci de faire entendre ma prière au monde”.

« “Nous portons le deuil de la mort d’un instituteur”Iran : Assez de crimes ! »




